
Témoignages

Cet après-midi à Saint-Denis, salle
Candin, se tiendra le premier mee-
ting à La Réunion de la liste « Pour
une Europe des peuples contre
une Europe de l’argent ». Il sera
marqué par deux événements : Ju-
lie Pontalba présentera ses sou-
tiens, et Ian Brossat interviendra
en visio-conférence.
Depuis le 12 février, date de l’an-

nonce de sa candidature au nom
du PCR en tant que 6e sur la liste
PCF aux Européennes, Julie Pontal-
ba a multiplié les réunions et les
rencontres. Ses soutiens se sont
élargis à chacune de ses ren-
contres populaires organisées
dans différentes région de l’île.
Julie Pontalba fera dont état du
résultat de ce travail : la présenta-
tion de ses soutiens.
Ils témoigneront de l’élargissement
de la base électorale de la candi-
date PCR, signe d’une adhésion à
la démarche de rassemblement
pour laquelle elle milite tout
comme son parti.

L’autre événement sera l’interven-
tion par visio-conférence de Ian
Brossat, tête de liste de « Pour une
Europe des gens contre une Eu-
rope de l’argent ». Comme le rap-
pelle Julie Pontalba dans
l’invitation adressée aux rédac-
tions, « Ian Brossat était interdit
des grands médias ; il a dénoncé
cet ostracisme et obtenu une
meilleure représentation. Depuis le
premier débat télévisé, il est la ré-
vélation de cette pré-campagne
électorale. Âgé de 39 ans, agrégé
de lettres, adjoint au Maire de Pa-
ris, c’est une valeur montante de la
politique française, un allié des
Réunionnais ».
Ce débat télévisé confrontant les
12 têtes de liste connues a en effet
marqué un tournant dans la cam-
pagne. Ian Brossat est apparu
comme le candidat collant aux
préoccupations de la population.
Lors de ce débat, il avait notam-
ment donné une raison importante
de voter pour sa liste : « le Parti
communiste est la seule force de
gauche à avoir rejeté tous ces trai-
tés européens ultralibéraux, parce
que nous avons perçu très tôt
l’ADN de cette Union européenne
qui vise à mettre en concurrence
tous les travailleurs entre eux au
lieu de leur permettre de vivre di-
gnement ».



L’INSEE a récemment publié les
résultats de son « Enquête em-
ploi » pour 2018. Ils faisaient état
d’une remontée du taux de chô-
mage à 24 %, soit quasiment le
même pourcentage que celui rele-
vé en 1974 par une étude du
Conseil général.
Ce 26 avril, la DIECCTE et Pôle em-
ploi ont fait part des statistiques
trimestrielles sur le « marché du
travail » à La Réunion. Ils té-
moignent là aussi de l’impasse
dans laquelle se situe La Réunion,
avec un cadre incapable de ré-
pondre au problème numéro un
des Réunionnais : le droit à un em-
ploi durable et payé correctement.
En effet, ces statistiques indiquent
qu’au premier trimestre 2019,
183.700 Réunionnais étaient ins-

crits à Pôle emploi. Inexorable-
ment la barre symbolique des
200.000 se rapproche. Ces tra-
vailleurs sont soit totalement pri-
vés d’emploi, soit ont un poste
tellement précaire et mal payé
qu’ils sont à la recherche d’une
amélioration.
Dans ce nombre, 138.970 sont tota-
lement privés de travail et tenus
d’en chercher un. Ils font partie de
la catégorie A, celle qui est habi-
tuellement uniquement citée pour
rendre compte de la catastrophe
du chômage à La Réunion.
Les femmes sont particulièrement
visées. Elles constituent la majori-
té des chômeurs déclarés dans
notre île. Quant aux jeunes, la si-
tuation reste stabilisée à 18.000
privés totalement d’emploi en
moyenne trimestrielle. Ceci rend-il
compte d’une réalité où plus de la
moitié des jeunes Réunionnais qui
ont quitté l’école sont au chô-
mage ?
Toutes ces données contredisent
le discours prononcé la veille par

Emmanuel Macron lors de sa
conférence de presse. Il a affirmé
que la situation de l’emploi s’était
améliorée. Mais ce n’est pas le cas
à La Réunion. Ceci confirme que
quelles que soient les mesures
décidées à Paris, la crise s’ag-
grave.
Ces statistiques raisonnent
comme un nouvel appel à la res-
ponsabilité lancé aux Réunionnais.
Devant le constat de l’échec de
plusieurs décennies de politiques
de traitement social du chômage
mené par Paris, il est grand temps
de se réunir pour œuvrer à la
construction d’un projet global et
cohérent de développement de La
Réunion. Il s’agit de rechercher en-
semble tous les atouts et tous les
gisements d’emplois potentiels
que recèlent notre île dans son en-
vironnement géographique natu-
rel. La cohésion sociale est en jeu,
tout comme l’avenir de La
Réunion.



Témoignages

Selon News Humanitarian, ce sont
déjà 4 personnes qui sont mortes
des suites du passage du cyclone
Kenneth aux Comores et au Mo-
zambique. Une femme est déclarée
décédée au Mozambique suite à la
chute d’un arbre, et trois per-
sonnes aux Comores.
A ce premier bilan s’ajoutent des
dégâts matériels considérables. En
effet le cyclone Kenneth a abordé

la côte du Nord du Mozambique
avec des vents soufflants à 220
km/h, et des pluies deux fois plus
importantes que prévues. Il était
alors classé en catégorie 4. Ceci a
causé des inondations et des glis-
sements de terrain.
Cette catastrophe s’ajoute aux
conséquences du passage dévasta-
teur du cyclone Idai à la mi-mars
en Afrique Australe. Le Mozam-
bique a été le plus touché, avec
600 morts et plus de 1 .600 blessés.
Près de 240.000 maisons ont égale-
ment été endommagées et plus de
111 .000 détruites. Ce sont plus
d’un million de personnes qui dé-
pendent d’une aide d’urgence pour
compenser les récoltes ravagées

et reconstruire les infrastructures
détruites. Plus d’un mois après le
cyclone, à peine 25 % des 19 mil-
lions de dollars nécessaires ont
été récoltés par l’ONU.
Le cyclone Kenneth a encore
accentuée la crise. Il a touché gra-
vement le Mozambique où plus
d’un million de personnes dé-
pendent de la solidarité internatio-
nale pour survivre jusqu’à la
prochaine récolte. Il a fait d’impor-
tants dégâts aux Comores qui sont
encore loin d’être estimés.
Gageons que la solidarité interna-
tionale puisse répondre à cette ur-
gence.



Oté

Dann in mwa, lo 26 Mé, sé zéléksyon
éropéinn. Néna karantan sétané, nou
la vot promyé fwa pou parlman lérop.
Sété lo 10 zyin 1979. In zéleksyon, ék
Paul Vergès, la mark in tournan dann
Listwar la Rényon ék Lérop.
Pou byin konpran, innti rapél : nou lé
donk an 79, Giscard d’Estaing lé
Présidan la Répiblik, koté li, lo
promyé minis, Raymond Barre. Isi, la
Rényon, an parmi lé trwa dépité, nou
néna Jean Fontaine ék Michel Debré,
dé gran modél de démokrati ! Mé pa
ryinksa, koté l’ORTF barashwa, néna
osi Vincent Dolor ! Lo total ék lo
kapital ! Initil dir azot koman kominis
lé trété, li lé konsidéré konm lo dyab.
PCR, Paul Vergès na pwin drwa koz
dann radyo, ni pass dann télé Debré.

Epi, alala ! Kouran Avril ou débi Mé, lo
nouvél i tonm : Paul Vergès lé kandida
d’si la lis zéropéinn PCF ék Georges
Marchais, an 4e plas. La drwat Debré
ék l’ORTF i transpir syèr frwad,
kominis ék démokrat i wa, an kontrèr,
in léspwar pou lo pép Rényoné. Nou lé
zédi 31 Mé 79, dann télé an Frans,
difizé par obligasyon isi la Rényon,
Paul Vergès i rakont koman li la fé plis
10 mil kilomét pou koz dé minit, télé
laba, akoz dann son péi, la Rénion, li
lé interdi ! Lo vérité, lo skandal, i pét o

gran zour. Sé lo promyé fwa osi,
Rényoné i wa, i antan Paul Vergès
dann télé !

Lo 10 zyin, lo list PCF-PCR lé an tèt la
Rényon, ansanm lo rézilta la Frans,
Paul Vergès lé éli dépité éropéin. Sé lo
pwin d’dépar din zistwar politik ant la
Rényon é Lérop , ék rokonésans lo
spésifisité nout péi, avék lo travay fé
par Paul, é rokoni par toul moun,
zordi ankor. Episa, ropri par Elie
Hoarau, answit.
40 tan aprè zéléksyon Paul Vergès,
listwar i vé k’zordi Julie Pontalba lé
6e d’si lo lis éropéinn PCF ék Ian
Brossat, pou kontinyé lo konba nout
kamarad é pou fé avans la Rényon.
Alon ansanm donn a él in kou d’min.
Alon di partou !




